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AVRIL 2018 Le Grand Séminaire déménagera dans 
Vanier 
Lors d’une conférence de presse tenue au salon des 
Prêtres de la Résidence le 20 février dernier, monsieur le 
Cardinal Lacroix a annoncé à la communauté des prêtres 
du Séminaire que le Grand Séminaire déménagerait l’été 
prochain à Vanier dans un édifice appartenant 
actuellement à la communauté des Sœurs du Bon-Pasteur 
de Québec, soit l’ancien Hôpital Notre-Dame-de-la-
Recouvrance situé sur la rue Giguère.  Cette décision est 
l’aboutissement d’une longue réflexion qui remonte aussi 
loin qu’aux années qui ont précédé le retour du Grand 
Séminaire dans le Quartier Latin en 1997.  Plusieurs 
scénarios de lieux de formation pour les séminaristes ont 
alors été étudiés.  Fallait-il privilégier une nouvelle 
construction, louer et transformer des espaces pour les 
adapter aux nouveaux besoins de la formation des 
séminaristes ou faire éclater le Grand Séminaire et 
privilégier une formation en petits groupes en utilisant 
des presbytères comme lieux de résidence ?  Finalement, 
Mgr Couture avait retenu l’offre du Séminaire, soit 
l’aménagement des 5e et 6e étages de la Résidence des 
prêtres et un retour aux origines après presque 40 ans de 

vie en diaspora. 

Cette décision n’a pas empêché la réflexion de se 
poursuivre…  En 2015, lors d’une journée de réflexion 
sur l’avenir du Grand Séminaire de Québec tenue au grand 
Salon de l’Archevêché, Mgr Lacroix questionnait ainsi les 
membres de l’équipe du Grand Séminaire et les évêques 
auxiliaires présents : « Avons-nous à ajuster notre façon 
de former les futurs pasteurs pour qu’il soient mieux 
préparés à vivre les défis qui sont les 
nôtres ?....Considérant le très petit nombre de candidats 
que nous avons accueillis ces dernières années, est-ce que 
les installations actuelles au Séminaire de Québec offrent 
le lieu approprié pour répondre à ce besoin ?  Si oui, 

comment bien le vivre? Sinon, quelles sont les autres 

alternatives possibles? » 

Une partie de la réponse à ces questions fondamentales 
est venue lors de la conférence de presse du 20 février.  
« … Le Cardinal Lacroix compte par cette relocalisation 
offrir un cadre de vie mieux adapté aux nouveaux défis de 
la formation des futurs prêtres… La dimension des lieux 
que nous offre le nouveau Grand Séminaire à Vanier nous 
permettra de créer des conditions de vie adéquates pour 
former des pasteurs qui sauront répondre aux nombreux 
défis de la mission de l’Église de notre temps » (extrait du 

communiqué de presse). 

Ce départ du Grand Séminaire laissera un grand vide au 
Séminaire dont la mission première confiée par son saint 
fondateur a été la formation des futurs prêtres et 
l’évangélisation dans son diocèse qui avait alors les 
dimensions de l’Amérique du Nord.  Le Grand Séminaire a 
eu pignon sur rue au Séminaire de Québec durant plus 
de 300 ans.  Les espaces inoccupés de la Résidence 
trouveront sans doute preneur assez rapidement et ce 
vide sera vite comblé.  Mais rien ne comblera l’absence de 
la communauté du Grand Séminaire, le départ de ceux qui 

se préparent à prendre la relève dans notre diocèse. 

Nous ne pouvons que souhaiter que ce nouveau lieu puisse 

permettre de constituer une véritable communauté dans 

des espaces moins spacieux où il sera plus facile 

d’organiser une véritable vie communautaire susceptible 

de contribuer à une meilleure formation des futurs 

prêtres.  Le déménagement du Grand Séminaire n’est donc 

pas l’aboutissement d’une réflexion qui dure depuis plus 

de vingt ans, mais le point de départ d’une nouvelle façon 

d’envisager la formation de nos futurs missionnaires et de 

mieux les préparer à vivre les défis qui les attendent.  

C’est le grand défi qui attend maintenant l’équipe des 

formateurs.          

 Jacques Roberge, ptre 
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En janvier 2019, les trois fabriques des paroisses de 

Limoilou deviendront une seule fabrique.  La nouvelle 

paroisse conservera l’appellation de l’évêque fondateur de 

Québec « Saint François-de-Laval » couvrant le même 

territoire, soit St-Pie X, St-Pascal, St-Paul-Apôtre, St-Albert, 

Ste-Odile, Ste-Claire-d’Assise, St-François-d’Assise, St-Zéphirin-

de-Stadaconna, St-Esprit, St-Fidèle et St-Charles-de-

Limoilou…  Par ailleurs, le nom de la fabrique de la 

nouvelle paroisse qui couvrira l’ensemble du 

territoire sera désignée sous le nom de « Fabrique 

de la paroisse de Saint-François-de-Laval » tout en 

préservant le patron spirituel de chacune des églises toujours 

actives : Ste-Claire, St-Albert-le-Grand, St-Fidèle, St-Zéphirin et 

deux chapelles, soit Ste-Odile et St-Paul-Apôtre. 

Source : monsieur l’abbé Julien Guillot (feuillet paroissial) 

Le 27 mars dernier, le Musée de la civilisation a publié un 

communiqué annonçant que le Fonds d’archives du Séminaire 

de Québec, 1623-1800, inscrit depuis 2007 au prestigieux 

Registre international de la Mémoire du monde de l’UNESCO 

venait tout juste d’être inscrit au Registre de la Mémoire 

du monde du Canada. « Ce nouveau registre met en valeur le 

patrimoine documentaire canadien le plus significatif.  Il reflète 

la diversité de notre patrimoine documentaire d’un point de 

vue linguistique, culturel, géographique, identitaire, spirituel, 

politique, économique, scientifique et artistique. » 

« L’inscription du Fonds du Séminaire de Québec, 

1623-1800 aux deux grands registres de l’UNESCO, 

ainsi que la récente désignation du fondateur du 

Séminaire, Mgr François de Laval, comme 

personnage historique en vertu de la Loi sur le 

patrimoine culturel par le gouvernement du 

Québec, permettent de prendre la pleine mesure de 

ce riche héritage et sa portée indéniable sur l’évolution de 

notre société et de notre identité » a déclaré monsieur 

Stéphan La Roche, directeur général du Musée de la civilisation. 

Le communiqué mentionne également que ce Fonds d’archives 

est accessible à tous, à la salle de consultation des archives du 

Musée de l’Amérique francophone, grâce au renouvellement 

d’une importante contribution financière du Séminaire de 

Québec. 

Source : communiqué du 27 mars du Musée de la civilisation 

À la demande du Supérieur provincial des Pères Missionnaires 

d’Afrique, le Père Gilles Barrette, le Séminaire a accepté avec 

empressement d’accueillir ses confrères qui viendront faire des 

stages d’étude à Manrèse ou à l’Université Laval.  On se 

rappellera que les Pères Missionnaires d’Afrique ont quitté leur 

maison du chemin Ste-Foy et sont déménagés à la Résidence 

Cardinal-Vachon.  Ils n’avaient donc plus de place pour 

accueillir leurs pères de passage à Québec. 

C’est ainsi que nous accueillerons au début de septembre le 

PèreVitalis Dero, un Kényan, qui suivra une formation d’un an 

à Manrèse.  Le Père Salvador Munoz-Ledo, un 

Mexicain, arrivera au début d’octobre pour une 

session de trois mois également à Manrèse. 

Le Conseil du Séminaire, à la suite d’une demande de 

Mgr Raphaël DABIRE, évêque de Diébougou, Burkina Faso, a 

accepté d’accueillir un de ses prêtres, monsieur l’abbé 

Séverin A. SOMDA, qui viendra faire des études en Sciences de 

l’éducation à l’Université Laval en vue de devenir directeur de 

l’éducation catholique dans son diocèse.  Il séjournera chez 

nous au cours des cinq prochaines années, soit jusqu’à la fin de 

ses études de maîtrise.  Il devrait arriver au Québec pour le 

début de la prochaine année universitaire s’il réussit à obtenir 

son visa d’étudiant… 

SAVIEZ-VOUS …  

 … Combien y a-t-il d’antennes de télécommunication sur le territoire de la Seigneurie de Beaupré ? Réponse  à la fin du Bulletin 

 ...Quels sont les propriétaires de ces antennes?      Réponse  à la fin du Bulletin 
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DATES À RETENIR 

 2 mai 2018 :  Assemblée du clergé. Maison généralice des Sœurs de la Charité. 

 9 mai 2018 : Fête de saint François de Laval.  Nous soulignerons le 60e anniversaire d’ordination presbytérale des abbés 

René Bégin et Michel Tardif et le 50e anniversaire d’ordination de l’abbé Réal Grenier. 

 13 juin 2018 :  Assemblée générale de la Corporation « Le Séminaire de Québec ». 

 14 juin 2018 :  Ouverture officielle du Petit Cap. 

ÉCHO DU CONSEIL 

 Le Collège François-de-Laval célèbre cette année son 350e anniversaire 

de fondation. À l’occasion de cet événement exceptionnel, la 

Fondation du Collège a mis sur pied une Campagne majeure de 

financement dont l’objectif est de 3,5 millions de dollars.  Le cabinet 

de Campagne est présidé par monsieur Clément Gignac, vice-président 

principal et économiste en chef chez Industrielle Alliance.  Dans le 

cadre de cette Campagne lancée officiellement lors du souper-bénéfice 

annuel tenu le 5 avril, le Séminaire a souscrit un montant significatif.  

Les membres du Conseil ont voulu signifier ainsi l’attachement du 

Séminaire pour cette institution qui fut son œuvre jusqu’en 1987, et 

son soutien à une équipe dynamique qui poursuit son œuvre 

d’éducation aujourd’hui. 

 Comme proposé par le Comité d’animation de la Résidence, le Conseil 
a retenu le thème de la prochaine demi-journée de ressourcement du 

mois d’octobre.  Regard sur la société actuelle (Perspectives diverses).  
Comment porter un regard évangélique sur ce monde qui nous 
entoure ? Sources d’espérance ?  Monsieur Jacques Racine a accepté 

d’animer ce moment de ressourcement. 

 En réponse à une demande formulée par le Directeur du Musée de la 
civilisation, les membres du Conseil ont accepté de prolonger d’un an 
(jusqu’au 31 mars 2019) notre entente avec le Musée pour le 

maintien de l’accessibilité à la salle de consultation des archives située 

au pavillon Jérôme-Demers. 

 L’International des musiques sacrées de Québec : le Conseil a accepté 
de soutenir financièrement au cours des deux prochaines années cet 

organisme qui fait la promotion de la musique sacrée dans notre 

milieu.  Nous croyons que la musique sacrée est un trésor à préserver 

et à faire connaître. 

 Le Conseil a poursuivi son travail pour la mise en œuvre de sa 

Planification stratégique.  À sa réunion du 21 février, il a formé un 

comité pour revoir la question des prêtres associés au Séminaire et 
stimuler la vie associative en proposant au Conseil des modalités pour 

assurer la mise en œuvre des recommandations contenues dans le 

Rapport sur la vie associative.  Ce Comité, sous la responsabilité de 
Martin Laflamme, sera constitué des abbés Jean Abud, Alain Faucher, 

Onil Godbout et René Roy. 

 Toujours dans le cadre de sa Planification stratégique, le Séminaire a 
accepté « d’offrir des bourses d’études supérieures afin d’assurer la 
relève de personnes compétentes à la réalisation de la mission du 

Séminaire au service de l’Église de Québec ». Les membres du Conseil 
ont demandé à l’abbé Gilles Routhier d’élaborer une politique pour 

l’attribution de ces bourses. 

 Monsieur Jacques Nadeau, menuisier à notre emploi depuis 

le 13 août 2007, nous a quitté le 26 février 2018 pour une retraite 

bien méritée.  La date du 23 mai prochain a été retenue pour lui 

exprimer notre reconnaissance. 

INFORMATIONS PRÉLIMINAIRES 
THÈME : J’ai besoin de toi! 

Lundi 30 avril à 19 h : Solennité de sainte Marie de l’Incarnation ; 

Jeudi 3 mai à 19 h : Entretien spirituel sur les fondateurs avec l’abbé 

Pierre-René Côté chez les Augustines ; 

Samedi 5 mai en après-midi : Animation devant le tombeau pour 

souligner son 25e. 

Samedi 5 mai à 17 h : Solennité de saint François de Laval ; 

Dimanche 6 mai : Pèlerinage aux tombeaux des fondateurs, départ à la 

chapelle des Jésuites sur Dauphine à 13 h 30 pour se diriger vers les 

Ursulines, les Augustines et enfin à la Cathédrale devant le tombeau, 

suivi des Vêpres : 

Mardi 8 mai à 19 h : Solennité de la bienheureuse Catherine de 

Saint-Augustin. 

NEUVAINE DES FONDATEURS  



Page 4 

SUPPLÉMENT DE LUMIÈRE 
Le nombre de nos années ? Soixante-dix, quatre-vingts pour les plus vigoureux.  

Leur grand nombre n’est que peine et misère ; elles s’enfuient et nous nous 
envolons.  Psaume 89, 10 

 

L a mort est toujours 

jeune 

Le Japonais Yasutaro Koide, né 

le 13 mars 1903, avait 112 ans. S'il était 

mort le jour de son anniversaire, il 

serait mort à 40 880 jours. On est 

contents pour lui. Sa longévité n'est 

qu'une performance. D'ailleurs, c'est 

ainsi qu'on en parle et qu'on le célèbre. 

Quand un centenaire finit par mourir, d'aucuns présentent ça comme une 

victoire sur la mort. On tombe en extase devant son âge, on l'évoque comme 

un bienheureux, chaque geste qu'il faisait est immédiatement consigné dans 

le grand livre de ses exploits. 

À 100 ans, il montait encore à vélo… il fumait une cigarette par jour... il 

jouait au tennis…. il avait encore toutes ses dents ! On en parle comme d'un 

espoir, mais de quoi est-il l'espoir ? 

De mourir plus vieux ? Meurt-on mieux quand on meurt plus vieux ? 

Meurt-on moins quand on meurt plus tard ?  

Comment tenir pour un progrès l'augmentation dérisoire de l'espérance de 

vie ? En quoi une telle prouesse change-t-elle quoi que ce soit au problème ? 

Est-ce qu'on l'emporte sur la mort quand on en retarde l'échéance ? 

La longévité ne fait rien à l'affaire : quand on est mortel, on est mortel. 

Est-ce qu'on l'emporte sur la mort quand on en retarde l'échéance ? 
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 25 au 26 mai 2018 :  Pastorale universitaire ; 

 1er au 2 juin 2018 : Paroisse du Bon-Pasteur, pastorale biblique et journée de plein air avec un groupe de 

jeunes de la paroisse ; 

 2 au 3 juin 2018:  : Rencontre du groupe Le Tisonnier ;  

 16 au 25 juin 2018 :  « Université d’été » pour jeunes adultes, hommes et femmes (18 à 35 ans). 

 

La vie n'est pas une affaire de quantité. Et chacun meurt pour la première 

fois même quand il meurt à 200 ans. La durée de la vie ne dépend pas du 

nombre d'années qu'on passe sur Terre, mais de la seule capacité à ne pas 

perdre le temps dont on dispose. 

« Est-ce qu'on l'emporte sur la mort  

quand on en retarde l'échéance ? » 

Ce n'est pas la vie qui est courte, ou longue, c'est nous qui sommes 

prodigues (ou avares) avec elle. Écoutez ce que répond Sénèque à tous ceux 

qui s'émerveillent de la hausse du nombre de centenaires : « Nous voyons 

que tu es parvenu au point ultime de l'existence humaine, tu portes la 

marque de la centième année ou plus : allons, rappelle ton âge pour en 

faire le décompte. Compte en le soustrayant à ce temps tout ce qu'un 

créancier, tout ce qu'une maîtresse, tout ce qu'un roi, tout ce qu'un client 

t'a arraché, tout comme un différend conjugal, la punition des esclaves, les 

allées et venues par la ville pour remplir des obligations ; ajoute les 

maladies que nous fabriquons de nos propres mains, ajoute aussi ce qui 

reste inutilisé : tu verras que tu as moins d'années que tu n'en comptes... tu 

comprendras que tu meures prématurément l . » 
1 Senèque, De la bièveté de la vie (49 ap. J.-C.) 

Morales provisoires, Rasphaël Enthoven, Éditions  L’Observatoire, 2018, p.533-534 
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25 années de 

service 

L e 21 décembre dernier, lors de 

la rencontre annuelle des vœux 

de Noël où se côtoient les prêtres ainsi 

que les employés retraités et actifs, nous 

avons souligné les 25 années de loyaux 

services de monsieur André Simoneau 
au département de la foresterie du 

Séminaire.  

C’est avec plaisir que j’ai remémoré aux 

gens présents des anecdotes du parcours 

de Monsieur Simoneau qui, pendant 

plusieurs années au début, occupait un 

travail saisonnier et des tâches liées aux 

droits de coupe. Par la suite, il a hérité de 

la responsabilité de l’entretien du réseau 

routier forestier, sans compter les 

nombreuses rencontres avec les membres 

des clubs de chasse et pêche et, depuis les 

cinq dernières années, a participé 

activement au suivi de l’implantation des 

divers chantiers éoliens sur la Seigneurie 

de Beaupré. Nous le remercions pour sa 

loyauté tout au long de ces années et nous 

sommes privilégiés de pouvoir compter sur 

lui pour quelques années encore.  

Denis Cantin, 
Directeur général 

 

NOMINATION AUX 
ATELIERS 

 

C ’est avec plaisir que nous vous informons 

de l’embauche récente de monsieur 

David Poirier aux ateliers à titre 

d’ouvrier certifié d’entretien (menuisier) depuis 

le 5 mars dernier. Il remplace monsieur 

Jacques Nadeau qui a pris sa retraite en février 

dernier.  

Monsieur Poirier a complété son cours de 

charpentier-menuisier à l’École des métiers et 

occupations de l’industrie de la construction de 

Québec (ÉMOICQ) en décembre 2005. Après 

plusieurs années de travail dans le domaine de la 

construction résidentielle, il occupait la fonction 

de menuisier au Monastère des Ursulines de 

Québec depuis le mois d’avril 2014. Il a donc 

effectué des travaux d’entretien et de réparation 

dans des immeubles ayant les mêmes valeurs 

patrimoniales et historiques que les nôtres et dans 

un environnement similaire. Comme plusieurs 

d’entre vous le savent, le Monastère fermera 

malheureusement ses portes dans quelques mois. 

Le hasard fait bien les choses. Nous lui souhaitons 

la plus cordiale bienvenue au sein de l’équipe du 

Séminaire. 

Denis Cantin, 
Directeur général 

R e s s u s c i t é  
Aucun être humain n'était 

présent à la création. 

Aucun témoin n'était 

p r é s e n t  à  l a 

résurrection de Jésus, 

cette nuit du 7 au 8 avril 

de l'an 30. Dans les deux 

cas nous sommes aux 

frontières de l'histoire accessible. 

Les récits de la résurrection ne sont pas du même ordre que ceux de la 

passion. La passion est un événement historique. La résurrection 

transcende l'histoire. On ne peut l'atteindre que par l'expérience et 

l'expression de foi des premiers chrétiens. Les annonces de la 

résurrection se font de manière très diversifiée au cours du premier 

siècle. Les récits évangéliques de la résurrection ne furent écrits que 

tardivement. Celui de Jean autour des années 90 signale encore la 

difficulté qu'avaient les disciples à comprendre. Le meilleur témoignage 

de la résurrection est probablement l'engagement des apôtres et des 

disciples à continuer l'action de Jésus. 

Aujourd'hui, le meilleur témoignage de la résurrection 

n'est-il pas aussi de vivre et d'agir en ressuscité dans un 

monde renouvelé par la résurrection du Christ qui « a rempli 

toute chose » ?  (Éphésiens 4, 9-10)  Chemins de Pâques 2018 
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D epuis le rachat du pavillon Camille-Roy appartenant au Collège François-de-Laval en août 2002, le 

Séminaire a entrepris un important chantier de mise aux normes sur ce bâtiment historique dont 

les coûts se sont élevés à 

plusieurs millions de 

dollars. Rien n’a été laissé 

pour compte, la toiture, 

l’enveloppe extérieure et 

les fenêtres, le 

réaménagement de 

certains étages, nouvel 

ascenseur, nouveau 

système de géothermie et 

les salles mécaniques y 

afférents et sans oublier 

la salle des Promotions, 

qui fait l’envie de 

plusieurs depuis son 

ouverture au public en 

juillet 2014. 

 

 Pavillon Camille-Roy 
Autres aménagements importants 



 Il y a 5 antennes de télécommunication sur notre 

territoire, dont une en construction.  Cette dernière a été 

commandée par l’organisation du G-7 afin d’améliorer les 
communications dans le corridor routier du « secteur des 
caps ».  Trois de ces antennes sont érigées sur le territoire de 

Stoneham et deux à Saint-Tite-des-Caps. 

 Deux antennes appartiennent à Bell Mobilité, deux à 

Rogers Communications et une à Videotron.  Toutefois, toutes ces 

compagnies louent des espaces à d’autres firmes qui installent 
des équipements de communication sur leurs antennes. 

 

Responsabilité   
Chanoine Jacques Roberge 

Supérieur général  

Rédaction 
Jacques Gourde, ptre 

Mise en page  
présentation et diffusion   

Martine Duplain 

Secrétaire de direction 
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Maintenant que la mariée est belle, elle fait l’objet 

de plusieurs demandes de prétendants pour les 

espaces qui demeurent encore disponibles. Au fil 

du temps, elle a accueilli des partenaires : les 

Archives du Diocèse, les Laboratoires d’archéologie 

de l’Université Laval et les membres de la Revue 

d’histoire, Cap-aux-Diamants. 

Un dernier défi s’impose afin de faciliter l’accès 

et l’usage de ce Pavillon pour les différents 

utilisateurs, locataires ou invités actuels et 

potentiels, soit l’aménagement d’une nouvelle 

entrée et débarcadère via la cour et le 

stationnement extérieur du Séminaire. Il faut 

l’avouer, l’accès par le 3 rue de la 

Vieille-Université est de plus en plus 

contraignant. Depuis plusieurs mois, nous 

travaillons avec les professionnels à la conception 

des 

plans et devis afin d’obtenir la meilleure esquisse 

répondant aux divers besoins de tous. 

Des travaux intérieurs préliminaires sont en 

cours jusqu’au mois de juin prochain afin de 

relocaliser nos partenaires et limiter les 

désagréments causés par les travaux de 

construction plus importants de la nouvelle 

entrée qui devraient, si tout va bien, se 

poursuivre jusqu’en décembre prochain. La 

nouvelle entrée nous conduira directement au 

nouveau hall au deuxième étage, maintenant 

occupé par les Laboratoires d’archéologie de 

l’Université Laval. Nous nous assurerons de 

préserver l’âme qui habite ce Pavillon en mettant 

en évidence des images historiques dans ce 

nouveau hall d’entrée. 

Denis Cantin, directeur général 


